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OPour la seconde année consécutive, la Fondation 

France Israël conduira une délégation de vingt 
petits-enfants de Justes parmi les Nations en Israël, 
du 30 avril au 4 mai 2011. 

Français et Israéliens ont vécu, au cours de leur 
histoire, des temps de grande proximité et des 
temps d’éloignement. Créée par le Président de la 
République française et le Premier ministre israélien, 
la Fondation France Israël ambitionne aujourd’hui de 
les rapprocher dans les domaines de l’économie, de la culture, de la science ou 
encore de la mémoire. Mieux se comprendre pour mieux entreprendre, telle est 
notre devise.

« Mémoires de Justes parmi les Nations » est une initiative de la section jeune de 
la Fondation France Israël, qui a à cœur de transmettre la mémoire de la Shoah 
autrement, notamment aux nouvelles générations françaises. En accordant une 
attention particulière aux descendants de Justes parmi les Nations, il s’agit à la 
fois d’humaniser cette mémoire parfois lointaine mais aussi de la positiver en 
soulignant les actes héroïques de ceux de nos concitoyens qui se sont élevés 
contre la barbarie nazie. 

A l’occasion des cérémonies de commémoration de la Shoah, ces 
« Ambassadeurs de la mémoire » rendront hommage à leurs grands-parents 
mais aussi aux 3 158 Justes parmi les Nations français, qui ont sauvé des Juifs 
au péril de leur vie pendant la Seconde Guerre Mondiale. A Yad Vashem, ils 
auront la fierté de découvrir le nom de leurs grands-parents sur le mur des 
Justes parmi les Nations et échangeront avec des rescapés de la Shoah, dont 
certains ont été protégés par leurs ancêtres. De nombreuses rencontres avec 
des Israéliens seront également initiées pour pérenniser les liens indéfectibles 
qui unissent l’histoire des Justes parmi les Nations à celle de l’Etat d’Israël. 

Forts de cette histoire, nourris de cette mémoire, nous pourrons nous tourner 
ensemble vers l’avenir.

Ancien ministre
Président de la Fondation France Israël



« La France des Justes, celle qui vit des milliers de Français de toute 
condition sauver l’Honneur de la France en sauvant des innocents 
traqués et pourchassés par la gestapo. Ces Justes dont les petits-
enfants peuvent faire désormais le pèlerinage à Yad Vashem grâce à 
la fondation France- Israël et au magnifique travail de Nicole GUEDJ. »  
Discours de Nicolas Sarkozy, Président de la République, au diner du CRIF le 9 février 2011
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« Difficile de ne retenir qu'un seul souvenir de cette formidable expérience. Tout d’abord, il 
y a l'aspect humain du groupe, la rencontre avec les membres de la Fondation et les autres 
descendants de Justes, les histoires partagées, la prise de conscience par le dialogue 
entre nous, l'émotion, mais également les rires. Puis, il y a l’aspect culturel, la visite du 
Kotel et du Saint Sépulcre ainsi que du musée de l'indépendance. Enfin, il y a l’aspect 
officiel si empreint d'émotion aussi avec les différentes réceptions et surtout la cérémonie 
le dimanche soir pour Yom Ha Shoah à Yad Vashem avec les témoignages des rescapés.

Mais, je crois que le souvenir le plus fort que je garderai est lorsque j’ai découvert, 
presque par hasard, le nom de mes arrière grands parents sur le mur des Justes 
dans le jardin de Yad Vashem. Quelques lettres gravées dans le marbre, deux 
prénoms et un nom, si courts et si lourds de responsabilité à la fois. Je crois que 
j'ai alors encore plus pris conscience de la grandeur de ce qu'ils avaient fait et de 
la responsabilité que cela me donnait, à moi, à mes sœurs, à mes cousins, à mes 
filles: nous sommes leurs descendants et nous devons nous en montrer dignes. »

Témoignage de Raphaëlle peTiT 
 peTiTe fille de JusTes paRmi les naTions



dimanche 1eR mai : compRendRe

• Immersion au cœur de la vieille ville de Jérusalem et découverte des 
lieux saints.

•  Rencontre avec Monsieur Shimon Peres, Président de l’État d’Israël, qui 
rendra, au nom du peuple d’Israël, un hommage appuyé aux Justes parmi 
les Nations.

• Échanges inédits entre les petits-enfants de Justes parmi les Nations 
et des rescapés de la Shoah à l’Université Hébraïque de Jérusalem. Quatre 
jeunes de la délégation retrouveront, pour la première fois, les personnes qui 
ont été cachées par leurs grands-parents.

• Cérémonie de commémoration officielle de Yom HaShoah, au Mémorial 
de Yad Vashem, en présence de Monsieur Shimon Peres, Président de l’État 
d’Israël, Monsieur Benyamin Netanyahu, Premier ministre et de Monsieur 
Reouven Rivlin, Président de la Knesset

lundi 2 mai : se souveniR

• Sirène et minute de silence nationale : « quand tout s’arrête en Israël »

• Lecture des noms des six millions de victimes de la Shoah dans la 
crypte du Mémorial de Yad Vashem.

• Parcours de l’Allée des Justes parmi les Nations à Yad Vashem et découverte 
des noms des grands-parents des membres de la délégation sur le Mur 
des Justes parmi les Nations.

• Visite du Mémorial de Yad Vashem et du mémorial des enfants

• Cérémonie au Mémorial de la Déportation des Juifs de France de 
Roglit, en présence de Monsieur Christophe Bigot, Ambassadeur de France 
en Israël.

• Rencontre avec de jeunes étudiants israéliens lors de la soirée « Israël : 
terre d’innovation » au Technion, Israël Institute of Technology, de Haïfa.

maRdi 3 mai : consTRuiRe
• Visite du Kibboutz de Gan Shmuel et rencontre avec de jeunes 
Kibboutzims. 

• Visite du Musée de l’Indépendance de l’État d’Israël et découverte de Tel 
Aviv, « La ville qui ne dort jamais ».

• Réception à la résidence de l’Ambassadeur de France en Israël, 
Monsieur Christophe Bigot.

• Soirée de clôture avec de jeunes soldats de Tsahal et des représentants 
des mouvements de jeunesse.

Partenaire officiel de « Mémoires de Justes », le Comité 
français de Yad Vashem participe activement à la mise en 
œuvre de cette opération.

Le Programme
Mémoires de Justes 2011



Mes grands-parents ont donc reçu la noble récompense de Justes 
parmi les Nations de leur vivant l’an dernier.

J’avais 9 ans quand j’ai rencontré Adolphe Zadek pour la première 
fois, j’avais déjà l’impression de le connaître, il faisait partit intégrante 
de notre histoire familiale et heureusement une nouvelle histoire 
commençait. J’ai pu rencontrer sa famille lors de la remise du titre 
de Juste parmi les nations, c’était très émouvant. C’est pour cela que 
partir en Israël représente énormément pour moi. A travers un voyage 
j’ai la possibilité de perpétuer l’histoire de nos deux familles en liant 
des liens plus forts avec eux, c’est une chance inouïe que je dois à 
mes grands-parents, à Adolphe, Mary (sa femme), toute leur famille et 
aux associations qui sont là pour nous permettre de ne pas oublier nos 
racines et notre passé. »

« En plein cœur de l’occupation, Adolphe Zadek, fils d’un tailleur de Bruxelles qui ne 
revint hélas jamais des camps de la mort où il fut déporté avec sa femme et le cadet 
de leurs quatre enfants, fut longtemps sous la protection du Secours Suisse, puis 
d’un secourable agriculteur de Chambon-sur-Lignon, qui, par crainte d’être dénoncé 
renonça à le protéger dès qu’il fut sorti de l’adolescence. Évacué vers le mas de Coste 
à Cannes et Clairan dans le Gard, sous les conseils de la famille de ma Grand-mère 
Fanny Llinares, famille qui militait aux côtés du Secours Suisse, Adolphe passa une 
année en compagnie de mes grands-parents Fanny et Euzébie Llinares (automne 44 
à automne 45). Ils venaient de se marier et de s’établir en tant que régisseurs du Mas 
de Coste. Pendant son séjour, Adolphe participait aux tâches quotidiennes (travail de 
la vigne, quelques travaux d’entretien et il soignait surtout les chevaux), le dimanche 
il allait au temple avec ma grand-mère comme si de rien n’était, et ce pendant une 
année.

Adolphe a retrouvé la trace de mes grands-parents (Fanny et Eusébie 
Llinares) en 2001, après des années de recherches. Les seuls 
souvenirs d’Adolphe étaient une propriété viticole et deux chevaux : un 
blanc, Sultan et l’autre roux, César.
Adolphe et mes grands-parents se sont donc retrouvés le 11 septembre 
2001, en Gare de Nîmes, qui était d’ailleurs cernée par les forces de 
l’ordre en raison de l’attentat des deux tours jumelles.

Lucille est la petite-fille de Fanny et Eusébie Llinares, Justes parmi les 
Nations. Le 1er mai prochain, en Israël, elle retrouvera Adolphe Zadek, sauvé 
par ses grands-parents pendant la guerre.

Témoignage



France Israël : Le Business en Partage
Le 7 mars dernier à l’OCDE, Christine Lagarde et Nicole Guedj 
ont annoncé le lancement d’ISRALINK, le premier réseau social 
destiné à rapprocher les entreprises françaises et israéliennes
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